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Déploiement de Data Protection Manager chez Microsoft

Date de publication : Mars 2006

Le groupe Data Protection Services Group de Microsoft IT (Microsoft Information Technology) a centralisé les services de sauvegarde et de restauration qui protègent 115 succursales en déployant Microsoft® System Center Data Protection Manager (DPM) 2006 sur Microsoft Windows Server™ 2003, Enterprise Edition. DPM stocke les données sur disque en utilisant le service de cliché instantané des volumes de Windows Server 2003 et complète les systèmes de sauvegarde traditionnels sur bande. Microsoft a économisé 1,4 millions de dollars lors de la première année du déploiement de DPM, en supprimant le matériel et les logiciels de sauvegarde sur bande dans ses succursales. L'entreprise a constaté que la période de sauvegarde de huit heures de sa succursale de Portland, Oregon pour protéger 300 gigaoctets (Go) de données sur bande magnétique était passée à environ 10 minutes avec DPM. 

Situation

Microsoft Corporation travaille dans 89 pays. Comme d'autres grandes organisations, l'entreprise a besoin de stratégies de sauvegarde et de restauration efficaces afin de protéger les informations contre la perte de données et pour préserver la productivité des employés. À mesure que davantage de données opérationnelles et d'informations essentielles de l'organisation sont stockées dans un format numérique, les solutions de sauvegarde et de restauration robustes et simples d'emploi deviennent de plus en plus importantes.

Depuis toujours, Microsoft (comme d'autres organisations) utilisait des bandes pour sauvegarder les données. Bien que les stratégies de sauvegarde sur bande offrent généralement une méthode efficace pour la conservation à long terme et le stockage hors site, la solution peut s'avérer inefficace et peu fiable pour le stockage à court terme. Les systèmes de récupération basés sur bande sont contraints par les performances du matériel de sauvegarde sur bande, lequel est vulnérable par rapport à un alignement incorrect et à d'autres défaillances. Pour ses propres opérations, Microsoft a connu un taux de défaillance annuel de 17 % pour les lecteurs de bande.

Même lorsque les données sont sauvegardées correctement, les bandes peuvent être perdues, endommagées ou faire l'objet de temps d'expédition importants, en raison du stockage hors site ; en outre, du personnel expérimenté est nécessaire pour monter la bande et restaurer les données perdues. Certains analystes estiment que plus de 40 % des entreprises ont connu des échecs de restauration parce que les données n'étaient pas correctement écrites, étaient corrompues ou étaient devenues inutilisables. Des procédures de vérification sont souvent nécessaires pour garantir que les données ont été correctement sauvegardées, mais elles ralentissent et compliquent un processus déjà long et complexe.

À mesure que les banques de données deviennent plus volumineuses, le temps nécessaire pour les sauvegardes devient plus gênant. Microsoft estime son volume de sauvegarde total, avec les 115 succursales à travers le monde, à 1 800 téraoctets par mois. L'entreprise prévoit une croissance interne des données de 30 % par an.

Ces facteurs peuvent être exacerbés au niveau des succursales et autres emplacements distants, de sorte que Microsoft a décidé de rechercher des solutions alternatives de sauvegarde et de restauration pour ses succursales. Dans la recherche d'une meilleure solution, Microsoft a recherché une technologie qui lui permettrait de :

· Gérer de manière centralisée la prise en charge de tous les emplacements distants.

· Restaurer les données sans intervention du personnel informatique pour charger les bandes.

· Réduire les coûts de maintenance et de réparation.

· Réduire les coûts de traitement et de transport des bandes.

· Réduire les 400 000 tâches de sauvegarde et les 16 000 erreurs de sauvegarde qui ont lieu en moyenne chaque mois, sur environ 5 000 serveurs.

· Offrir une alternative aux bandes.

· Prendre en charge la sauvegarde de serveurs de centre de données très volumineux.

· Permettre une croissance annuelle de 30 % des données de l'entreprise.

· Renforcer son contrat de niveau de service (SLA).

Gérer de manière centralisée la prise en charge de tous les emplacements distants.

Avec environ 150 sites, dont 115 succursales à travers le monde, Microsoft avait besoin d'une solution de sauvegarde et de restauration qui lui permettrait de gérer de manière centralisée tous les emplacements distants. La gestion des sauvegardes sur un nombre aussi important de sites n'est pas facile. À mesure que le personnel change, de même que le matériel et les logiciels, il est nécessaire de former en permanence du personnel sur les sites distants. Microsoft devait pouvoir sauvegarder et restaurer de manière centralisée, afin que les employés sur site puissent se concentrer sur leur travail, à savoir aider les organisations à tirer parti des produits et technologies Microsoft. 

Restaurer les données sans intervention manuelle

Un facteur essentiel dans la prise en charge de la gestion centralisée pour les sites distants est la possibilité de restaurer les données sans que le personnel local n'ait à extraire une bande d'une bibliothèque et à monter le support pour la restauration. Le chargement d'une bande ne peut pas être effectué à partir d'un emplacement central. Il implique de contacter une personne sur le site distant, et de lui demander de charger la bande et de lancer la restauration. Selon le moment de la demande, cela implique parfois d'attendre 24 heures ou plus, pour récupérer un seul fichier qui peut désormais être restauré en quelques secondes via DPM. La simplification des restaurations est importante, car Microsoft procède à environ 150 restaurations par mois dans son infrastructure.

Réduire les coûts de maintenance et de réparation

Microsoft souhaitait trouver une solution de sauvegarde et de restauration qui lui permettrait de réduire le coût de la maintenance et des réparations. L'entreprise sous-traite la maintenance et la réparation de son équipement de sauvegarde et de stockage sur bande, afin que ses employés puissent se concentrer sur la création et la commercialisation des logiciels. Ce mode de fonctionnement entraîne des dépenses pour la réparation et la maintenance des bibliothèques de bandes. Cependant, même avec de tels services, des délais significatifs peuvent se produire. Si une bibliothèque de bandes connaît une défaillance au cours d'une session de sauvegarde, il se peut que l'aide n'arrive pas avant 12 heures ou plus.

Réduire les coûts de traitement et de transport des bandes

Outre la maintenance et la réparation, ainsi que la nécessité d'avoir quelqu'un sur site pour intervenir manuellement lors des restaurations, le traitement et le transport des bandes sont coûteux. Le groupe Data Protection Services Group doit avoir quelqu'un sur place pour insérer les bandes dans le système, déplacer les bandes dans les bibliothèques sur site, déplacer les bandes hors site et manipuler les bandes quotidiennement. L'affectation de ressources locales pour ces opérations entraîne une augmentation des coûts de traitement et de transport. 

Réduction des erreurs de sauvegarde

Microsoft utilise des outils de surveillance pour vérifier les sauvegardes, un processus qui identifie environ 16 000 erreurs de sauvegarde chaque mois avec les systèmes à bande, pour plus de 5 000 serveurs. Les plus de 150 codes d'erreur différents font que la détermination de la cause et de la signification de chaque erreur prend du temps. Le groupe Data Protection Services Group a constaté qu'il pouvait généralement résoudre environ 14 000 erreurs via l'automatisation, mais les 2 000 autres erreurs devaient être traitées manuellement. Cela représente une masse de travail très importante, entraînant l'augmentation de la taille de l'équipe distante assurant le support des sauvegardes. La réduction du volume des erreurs peut limiter de manière significative le nombre de personnes dédiées aux sauvegardes. 

Offrir une alternative aux bandes magnétiques

Lorsque Microsoft a étudié la possibilité de gérer de manière centralisée les solutions de sauvegarde et de restauration sur bande à travers son réseau étendu, il a découvert que les problèmes de fiabilité des bandes empiraient. Le groupe Data Protection Services Group a constaté qu'un système de sauvegarde sur bande via un réseau étendu était irréaliste, car il combinait le manque de fiabilité d'une sauvegarde sur bande et le manque de fiabilité ainsi que la surcharge des temps de transmission importants du réseau. Les tests menés ont déterminé que si la sauvegarde sur bande normale était relativement peu fiable, les sauvegardes via le réseau l'étaient encore dix fois moins. En clair, Microsoft a confirmé ce que beaucoup d'autres grandes entreprises ont dû accepter, à savoir que la sauvegarde centralisée sur bande traditionnelle n'était pas viable.

Prendre en charge la sauvegarde de serveurs de centre de données très volumineux

Microsoft avait besoin d'une alternative aux solutions de sauvegarde sur bande pour les serveurs de centre de données. Certains de ces serveurs contiennent tant d'informations, dont des millions de fichiers et des téraoctets de données, que le groupe Data Protection Services Group a conclu que les bandes ne pouvaient tout simplement pas protéger toutes les informations. Dans de nombreux cas, les temps de sauvegarde dépassaient 24 heures, et certains serveurs ne pouvaient pas terminer la sauvegarde complète, en raison du nombre très élevé de petits fichiers ou dossiers. Par exemple, l'un des plus gros serveurs de données hébergeait plusieurs millions de fichiers. Les agents de sauvegarde qui doivent parcourir le système de fichiers pour déterminer ce qui a changé et ce qui doit être sauvegardé ne pouvaient tout simplement pas traiter les serveurs de fichiers aussi volumineux, entraînant l'échec de la sauvegarde. Plus le serveur était volumineux, plus ce problème était fréquent.

Permettre la croissance annuelle

Comme beaucoup d'organisations, Microsoft prévoit la croissance continue de la quantité de données à stocker, et donc à sauvegarder. Microsoft estime que ses banques de données augmenteront de 30 % par an. Dans le même temps, de nombreuses organisations constatent des réductions de leur budget informatique, avec pour mission d'en faire plus avec moins. 

Améliorer les performances des contrats de niveau de service

Le groupe Data Protection Services Group offre à Microsoft un SLA de 99 % pour la réussite des tâches de sauvegarde quotidiennes. Le groupe a constaté que le SLA était difficile à atteindre de manière régulière, en raison des difficultés liées au travail avec des sauvegardes sur bande. Bien qu'il atteignît généralement 98 %, il souhaitait trouver une solution lui permettant de dépasser cet engagement de 99 % pour les utilisateurs et la direction.

Solution

Le groupe Data Protection Services Group a déployé DPM 2006, une application serveur qui optimise la sauvegarde et la restauration sur disque. Le groupe a déployé DPM sur le système d'exploitation Windows Server 2003, Enterprise Edition, et a déployé Microsoft SQL Server™ comme base de données DPM et SQL Server Reporting Services pour la création de rapports. Windows Server 2003 et SQL Server font partie du logiciel serveur intégré Microsoft Windows Server System™. Le groupe a testé un déploiement de DPM pour quatre succursales Microsoft qui étaient protégées par un serveur DPM unique situé au siège de Microsoft, à Redmond, Washington.

Régulièrement pendant la journée, le serveur DPM se synchronise avec les serveurs de production, capturant uniquement les changements ayant eu lieu au cours des dernières heures. Cette réplication a lieu au niveau octet. Plutôt que de répliquer un fichier entier lorsqu'un changement se produit, DPM réplique uniquement les octets qui ont réellement changé dans chaque fichier. À partir des serveurs DPM centralisés, Microsoft peut capturer régulièrement des clichés instantanés et effectuer des sauvegardes sur bande à long terme, plutôt que d'essayer de gérer des sauvegardes à partir de chaque site distant. Cela permet de réduire de manière significative le temps, la bande passante et le coût pour la protection à distance d'un site. 

Un précédent test, avec une version bêta de DPM, avait montré que DPM pouvait protéger le site d'une succursale avec 300 Go de données via une session de synchronisation nocturne unique ne durant que 10 minutes. Cette session remplaçait la session de sauvegarde sur bande de huit heures qui était précédemment requise pour protéger le site. 

DPM s'est montré si efficace lors des tests que le groupe Data Protection Services Group a depuis déployé DPM en tant que solution de sauvegarde et de restauration dans 115 succursales. Les 115 sites et leurs serveurs associés sont protégés par 12 serveurs DPM situés dans trois centres de données, à savoir Redmond, Dublin et Singapour, comme le montre la figure 1.
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Figure 1. Serveurs DPM dans trois centres de données régionaux, offrant des services de sauvegarde et de restauration administrés de manière centralisée

Microsoft IT a configuré ses serveurs DPM afin de stocker entre 14 et 21 jours de données de sauvegarde sous la forme de clichés facilement accessibles, en dédiant 180 téraoctets de stockage connectés aux serveurs DPM pour couvrir les 115 succursales. Les sauvegardes sur bande pour une conservation à long terme et la sauvegarde hors site proviennent des serveurs DPM, déchargeant ainsi les filiales de tous frais de gestion locale des bandes. Les 12 serveurs DPM ont remplacé 115 bibliothèques de bandes et serveurs, ainsi que l'infrastructure associée sur ces sites.

Du point de vue de l'utilisateur, DPM offre l'avantage significatif de la récupération instantanée. Si les données d'un utilisateur sont écrasées ou perdues, une copie de sauvegarde est disponible sans nécessité de demander une bande. Il suffit à l'utilisateur d'employer des interfaces familières, à savoir Microsoft Windows® Explorer ou n'importe quelle application Microsoft Office 2003, de cliquer avec le bouton droit sur le fichier et de lancer lui-même la restauration. Dans le cas d'une défaillance catastrophique d'un serveur, l'image DPM des données peut être placée en lecture seule et être partagée via le réseau, afin de permettre aux utilisateurs d'accéder à leurs données pendant la reconstruction du serveur. Lorsque les 150 succursales Microsoft sont protégées via des serveurs DPM administrés de manière centralisée, la protection des données dans les succursales devient une opération simple, ne nécessitant aucun personnel informatique dédié. 

Vue d'ensemble opérationnelle


DPM utilise le service de cliché instantané des volumes de Windows Server 2003, qui offre l'infrastructure de sauvegarde pour les systèmes d'exploitation Windows Server 2003, ainsi qu'un mécanisme permettant de créer des copies instantanées cohérentes des données, connues sous le nom de clichés instantanés. Une fois que l'agent DPM a capturé les données modifiées à partir des serveurs protégés et qu'il les a synchronisées avec le serveur DPM, le service de cliché instantané des volumes crée des répliques dans le serveur DPM. Les utilisateurs peuvent alors parcourir et récupérer des copies de fichiers supprimés ou corrompus correspondant à plusieurs instants. Lorsque de nouveaux clichés instantanés sont effectués, les anciens sont supprimés dès que la taille de tous les clichés instantanés dépasse un maximum configurable ou un total de 64 clichés instantanés par volume (selon la limite atteinte en premier). 

Avant le service de cliché instantané des volumes et son jeu standard d'API extensibles, il n'existait pas de moyen standard de générer des clichés non corrompus d'un volume. Les clichés contenaient souvent des corruptions dues à des écritures interrompues, nécessitant l'utilisation d'outils tels que Chkdsk.exe pour les réparer. Les API du service de cliché instantané des volumes empêchent les écritures incomplètes en permettant aux applications de vider de la mémoire les données partiellement validées.

Comme le montre le tableau 1, le groupe Data Protection Services Group a constaté que DPM offrait une solution meilleure et plus facile à utiliser que les sauvegardes sur bande.

Tableau 1. Comparaison des fonctionnalités des systèmes de sauvegarde

	Fonctionnalité
	Sauvegardes DPM
	Sauvegardes sur bande

	Restauration en libre-service pour les utilisateurs
	Oui.
	Non. Nécessite du personnel informatique.

	Temps de récupération des fichiers perdus
	Moins d'une minute.
	Plusieurs heures, parfois plusieurs jours.

	Gestion centralisée des bandes
	Oui. Aucune intervention n'est requise sur le site distant.
	Non. Le personnel informatique du site distant doit charger et gérer les bandes.

	Stockage automatisé des bandes hors site
	Oui. Les bandes sont créées à partir des serveurs DPM gérés de manière centralisée.
	Non. Les bandes doivent être envoyées par le site distant.


DPM offre un large éventail de possibilités, notamment :

· Récupération rapide et fiable suite aux pertes de données, en raison d'erreurs utilisateur ou de la défaillance matérielle d'un serveur.

· Réplication efficace au niveau octet, afin de permettre des sauvegardes plus rapides et de limiter les risques de pertes de données.

· Réduction du coût total de l'environnement de protection de données via l'amélioration de l'efficacité des opérations et la suppression de la nécessité de sauvegardes sur bande administrées localement.

La récupération par l'utilisateur final permet aux utilisateurs de récupérer eux-mêmes leurs données en extrayant des versions antérieures des fichiers via l'Explorateur Windows ou directement à partir des applications Microsoft Office System. L'objectif de ce mécanisme de récupération est de permettre aux utilisateurs de récupérer leurs fichiers sans nécessiter d'intervention du support technique ou de l'administrateur. La restauration en libre-service est particulièrement importante, parce que différentes études ont montré que plus de 90 % de toutes les restaurations de bandes concernent des fichiers uniques, et presque autant concernent des fichiers datant de moins de 14 jours. Le fait de permettre aux utilisateurs de restaurer de manière sélective leurs propres données récentes augmente la productivité et la satisfaction des utilisateurs, tout en réduisant les coûts opérationnels.

L'utilisateur final peut récupérer ses fichiers en parcourant les clichés instantanés sur le serveur DPM, soit via l'Explorateur Windows, soit en utilisant la commande Récupérer une version antérieure du menu Outils de Microsoft Office 2003 (voir figure 3 plus loin dans ce document). 

DPM offre automatiquement une protection du stockage hors site, car les serveurs DPM sont situés dans des centres de données centralisés, qui sont des sites haute disponibilité dans des emplacements haute sécurité. 

Le groupe Data Protection Services Group a constaté un certain nombre d'avantages opérationnels liés à l'utilisation de DPM, notamment :

· Vérification des sauvegardes

· Identification et correction des erreurs

· Sauvegardes quasi continues

· Récupération à différents instants

· Période de sauvegarde plus petite

· Possibilité de sauvegarder des serveurs de centre de données très volumineux

· Protection de la bande passante

Vérification des sauvegardes

Dans la mesure où DPM utilise des disques, il peut tirer parti des avantages supplémentaires de RAID (Redundant Array of Independent Disks) en termes de fiabilité pour la protection, autre avantage par rapport aux bandes, lesquelles peuvent constituer un point de défaillance unique. Les administrateurs informatiques peuvent parcourir facilement le serveur DPM afin de vérifier que le cliché instantané a été créé, et ils peuvent vérifier la sauvegarde en ligne. Cette capacité à vérifier la redondance des données sans restaurer en permanence à partir d'une bande peut également offrir des avantages pour les personnes en charge des vérifications de conformité, par rapport à la continuité ou à la planification de la récupération après incident.

Identification et correction des erreurs

DPM surveille ses tâches de sauvegarde afin de garantir qu'elles se terminent sans erreur. Si une erreur est détectée, DPM dispose d'un processus de correction d'erreur à deux phases. Tout d'abord, DPM valide automatiquement la réplique par rapport au serveur de production afin de garantir que la réplication est cohérente et a eu lieu comme prévu. Ensuite, si des incohérences sont trouvées entre une source de données et sa réplique au cours de la validation, l'activité de correction renvoie le ou les objets de la source de données vers la réplique.

Ce processus automatisé d'identification et de correction des erreurs est important car, dans le cas des systèmes à bande, Microsoft a constaté qu'environ 40 % des efforts informatiques sur les sites distants concernaient la surveillance et la correction des opérations de sauvegarde. Le personnel informatique devait surveiller manuellement les sauvegardes, valider les erreurs et réexécuter les tâches ayant échoué. DPM supprime cette nécessité d'intervention du personnel informatique, car il valide et modifie automatiquement la réplique afin de garantir la cohérence par rapport au serveur de production. 

Sauvegardes quasi continues

Le groupe Data Protection Services Group a déployé DPM afin de procéder à une synchronisation nocturne avec création d'un cliché instantané. Mais le produit permet de planifier une protection quasi continue si nécessaire. Le moteur de planification est très flexible et prend en charge un large éventail d'options et de fréquences de protection, afin de créer des plannings de synchronisation et de cliché instantané adaptés aux objectifs du département 

Avec les paramètres par défaut, DPM offre des synchronisations toutes les heures, de sorte que même la défaillance totale d'un serveur entraîne la perte de moins d'une heure de données. Avec un cliché instantané planifié à 8:00, 10:00, midi, 14:00 et 16:00, les utilisateurs peuvent revenir à une copie précédente des données datant de moins de deux heures, plutôt que d'être limités à la bande de la nuit précédente. D'autres départements peuvent configurer des synchronisations moins fréquentes, éventuellement seulement des clichés instantanés quotidiens. Avec 64 instances par volume, une planification quotidienne permet plus de deux mois de récupération à partir du disque. 

Récupération à différents instants

Dans le cadre de son contrat SLA, le groupe Data Protection Services Group stocke au moins 14 jours de clichés instantanés basés sur DPM. Ce contrat permet aux utilisateurs des succursales de sélectionner des versions pour la restauration à partir d'instants jusqu'à deux semaines en arrière, et parfois jusqu'à trois semaines. 

Période de sauvegarde plus petite

DPM supprime la difficulté de planification des périodes de sauvegarde, car il consigne et réplique les changements de niveau octet apportés aux fichiers sur les serveurs de production. Cette action rend les sauvegardes plus efficaces et supprime le problème de la planification des périodes de sauvegarde. Dans la mesure où DPM capture les changements lorsqu'ils se produisent, plutôt que de copier des fichiers entiers, les sauvegardes DPM entraînent sur les serveurs de production une charge moins importante que les outils de sauvegarde conventionnels, lesquels doivent copier des fichiers entiers même si un seul octet a changé.

Le groupe Data Protection Services Group, dans une étude menée dans sa succursale de Portland, Oregon, avec environ 300 Go de données, a montré qu'il pouvait remplacer une sauvegarde complète nécessitant huit heures par une réplication en 10 minutes. Une telle réduction de la période de sauvegarde a permis au groupe de protéger davantage de sites en utilisant moins de serveurs qu'il n'aurait pu le faire en utilisant des sauvegardes sur bande plus lentes.

Possibilité de sauvegarder des serveurs de centre de données très volumineux

DPM offre également une alternative à la sauvegarde sur bande pour les serveurs contenant tant de millions de fichiers ou de téraoctets de données que toute tentative d'utiliser une solution de sauvegarde sur bande serait irréaliste. Les sauvegardes sur bande complètes prennent plus de 24 heures sur de tels systèmes et échouent fréquemment, en raison des millions de fichiers et de dossiers à cataloguer. Le volume des fichiers sur ces serveurs rend problématiques même les sauvegardes incrémentielles. Le groupe Data Protection Services Group a constaté que sur l'un de ses serveurs de centre de données contenant 10 millions de fichiers, les solutions à bande échouaient systématiquement, car le parcours de la structure de répertoires était trop long. Le groupe a également constaté que lorsque la durée de sauvegarde augmente, il en va de même du risque de défaillance du lecteur ou de tout autre problème entraînant l'échec de la sauvegarde. Dans la mesure où DPM capture les changements de données lorsqu'ils ont lieu, aucun parcours de la structure des répertoires n'est nécessaire. Grâce à cette approche, Microsoft a pu protéger avec succès ces serveurs très volumineux, dans la période de sauvegarde existante. 

Protection de la bande passante

L'interface d'administration qui facilite la planification de la durée et de la fréquence des clichés instantanés DPM offre également une fonctionnalité de limitation permettant à l'utilisateur de définir la quantité maximale de bande passante totale pouvant être utilisée par la procédure de sauvegarde. De cette façon, les opérations réseau normales sont protégées.

Vue d'ensemble architecturale

DPM est conçu pour s'intégrer de manière transparente aux autres produits et services Microsoft, dans la mesure où il offre une protection efficace et quasi continue, une récupération rapide et fiable, ainsi qu'une simplicité d'utilisation.

La figure 2 offre une vue d'ensemble architecturale de DPM.
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Figure 2. Vue d'ensemble architecturale de DPM

Le groupe Data Protection Services Group a utilisé un déploiement DPM typique, avec les composants élémentaires suivants :

· Le logiciel serveur DPM, installé sur un serveur dédié exécutant Windows Server 2003 Service Pack 1 ou Microsoft Windows Storage Server 2003 Service Pack 1. Le système d'exploitation Microsoft Windows Server 2003 R2 prend également en charge DPM. Le logiciel DPM est disponible en tant qu'application serveur autonome, pouvant être installée par l'utilisateur sur le système d'exploitation approprié ; le logiciel peut également être commandé en tant qu'application préinstallée auprès d'un certain nombre de fabricants. 

· Un domaine de service d'annuaire Active Directory®, requis pour faciliter la découverte des serveurs et pour gérer les paramètres de sécurité des fichiers et dossiers via des listes de contrôle d'accès. Le schéma Active Directory contient également les paramètres de configuration requis pour permettre au client de récupération de l'utilisateur d'extraire les clichés instantanés du serveur DPM. Actuellement, le serveur DPM doit se trouver dans le même domaine que les serveurs protégés.

· Le logiciel agent DPM, installé sur chaque serveur à protéger. Ce logiciel capture et consigne tous les changements apportés au système de fichiers des serveurs protégés. L'agent est installé sur les serveurs de fichiers protégés à partir de la console administrateur DPM. Ces serveurs peuvent exécuter Microsoft Windows 2000 (Service Pack 4 avec mise à jour), Windows Server 2003, Windows Storage Server 2003, Windows Server 2003 R2 ou Windows Storage Server 2003 R2.

· Clients basés sur Windows XP et Windows Server 2003. Le service de cliché instantané des volumes ou le Client pour versions précédentes, inclus avec ces systèmes d'exploitation, permet aux utilisateurs d'accéder à des versions antérieures de leurs fichiers et de les récupérer. Notez que l'activation des récupérations par l'utilisateur via DPM nécessite un correctif pour les ordinateurs exécutant Windows XP Service Pack 2 et Windows Server 2003 Service Pack 1. Ce correctif peut être distribué via différentes méthodes, notamment en utilisant Microsoft Systems Management Server (SMS), en publiant une application via la stratégie de groupe Active Directory, par courrier électronique ou via la publication sur un partage de fichiers.

· Microsoft SQL Server 2000 (avec Service Pack 4 ou version ultérieure), ainsi que SQL Server 2000 Reporting Services (Service Pack 2 ou version ultérieure). Le processus d'installation de DPM installe les composants SQL Server nécessaires. Le produit DPM inclut une licence restreinte de SQL Server 2000 pour une utilisation avec DPM uniquement.

· Logiciel de sauvegarde sur bande installé sur le serveur DPM. Bien que certains considèrent ce logiciel comme facultatif, le groupe Data Protection Services Group sauvegarde les données protégées par DPM sur bande, en vue de l'archivage hors site ou de la conservation à long terme. Les bandes restent le mode d'archivage à long terme (plus de six mois) le plus rentable. En revanche, pour les sauvegardes rapides et les restaurations rapides des données plus récentes, un administrateur peut restaurer directement à partir du disque DPM.

Du point de vue fonctionnel, la synchronisation est au cœur de l'architecture DPM. La synchronisation est le processus par lequel DPM transfère uniquement les modifications apportées aux serveurs de fichiers vers le serveur DPM, puis applique ces modifications à la réplique des données protégées. DPM met à jour les données au niveau octet dans les fichiers protégés. Les opérations sur les fichiers, telles que le changement de nom, la suppression et la création, sont également répliquées pour les fichiers protégés. 

La synchronisation DPM est asynchrone, ce qui signifie que la synchronisation a lieu sans bloquer les entrées/sorties (E/S) disque sur les objets protégés. Les changements apportés aux objets protégés sont stockés dans le journal de synchronisation de l'agent, puis sont répliqués via le réseau vers le serveur DPM, où ils sont stockés dans le journal de transfert. Les données du journal de transfert sont ensuite utilisées pour créer des répliques complètes, pouvant être utilisées pour créer un cliché instantané des données protégées.

Pour plus d'informations sur l'architecture DPM, reportez-vous au livre blanc Microsoft Présentation technique de Data Protection Manager http://www.microsoft.com/france/windowsserversystem/dpm/decouvrez/presentation.mspx.

Vue d'ensemble du déploiement

Le déploiement global par le groupe Data Protection Services Group incluait 14 serveurs DPM sur trois sites :

· Redmond : quatre serveurs DPM ont été déployés afin d'offrir des services de sauvegarde et de restauration à 58 succursales en Amérique, pour la protection de 15 téraoctets de données. 

· Dublin : cinq serveurs DPM ont été déployés afin d'offrir des services de sauvegarde et de restauration à 35 succursales au Royaume-Uni et en Europe, pour la protection de 22 téraoctets de données. 

· Singapour : trois serveurs DPM ont été déployés afin d'offrir des services de sauvegarde et de restauration à 22 succursales en Asie-Pacifique et au Japon, pour la protection d'environ 6 téraoctets de données. 

Le groupe Data Protection Services Group a déployé deux autres serveurs DPM à Redmond afin d'offrir des services de sauvegarde et de restauration pour des serveurs très volumineux dans le centre de données Microsoft.

Le groupe a déployé DPM sur les trois sites en utilisant des ordinateurs HP ProLiant GL380 G4 avec des processeurs 3,6 gigahertz (GHz) et 4 Go de RAM. Le stockage pour les trois sites est effectué sur des réseaux de stockage EMC CLARiiON avec des lecteurs SATA (Serial Advanced Technology Attachment) de 320 Go.

Le tableau 2 récapitule le déploiement pour les succursales, sans inclure les deux serveurs DPM pour les serveurs de fichiers volumineux du centre de données de Redmond.

Tableau 2. Déploiement global par Data Protection Services Group pour les succursales

	Centre de données DPM
	Succursales
	Serveurs
	Sauvegarde de données
	Serveurs DPM

	Redmond
	58
	87
	15,37 téraoctets
	4

	Dublin
	35
	78
	22,08 téraoctets
	5

	Singapour
	22
	48
	5,85 téraoctets
	3

	Totaux :
	115
	213
	43,3 téraoctets
	12


Pour plus d'informations sur le déploiement Microsoft, notamment les charges serveur et les fréquences de changement des données pour chaque serveur DPM déployé, consultez la section « Méthodes recommandées » de ce document.

Prise en charge d'au moins 14 jours de copies

Lors de la planification du déploiement, le groupe Data Protection Services Group a additionné toutes les données qui seraient sauvegardées et a ajouté 30 % de stockage supplémentaire afin de permettre la croissance et de garantir que des clichés instantanés seraient conservés pendant au moins 14 jours pour chaque succursale. Dans la mesure où une réplication DPM nocturne présente un volume inférieur à une sauvegarde incrémentielle nocturne, il est facile de conserver un minimum de 14 clichés instantanés avec simplement le tampon de 30 %. À mesure que la demande augmente, du stockage supplémentaire peut être ajouté au pool de stockage DPM.

Copies sur bande pour la conservation à long terme

Comme nous l'avons vu, des sauvegardes sur bande sont toujours utilisées pour le stockage à long terme et hors site. Cependant, l'administration est beaucoup plus facile et moins coûteuse, car les sauvegardes sur bande sont effectuées dans les trois centres de données à partir du serveur DPM, et non dans les succursales.

Avantages

Microsoft tire parti d'un certain nombre d'avantages liés au déploiement d'une solution DPM centralisée pour ses succursales, notamment : 

· Économies de 1,4 millions de dollars la première année

· Environnement utilisateur amélioré

· Processus plus fiable pour la protection des données

· Contrats SLA plus stricts

Économies de 1,4 millions de dollars la première année

Le déploiement de DPM a permis à Microsoft d'économiser 1,4 millions de dollars la première année, simplement en réduction des coûts pour le matériel, la maintenance et la réparation. Par exemple, au cours des deux premières années, l'entreprise économisera environ 850 000 dollars par le simple fait de n'avoir pas à racheter des lecteurs de bande pour les 115 sites distants. L'entreprise bénéficiera également d'autres économies.

Les coûts de support de bande LTO (Linear Tape-Open) sur 115 sites seront réduits de 300 000 $. La réduction en termes de coûts de maintenance et de réparation est évaluée à 50 000 $ par an, et les économies en termes de coûts hors site sont également estimées à 50 000 $ par an. L'entreprise réalisera d'autres économies en évitant les coûts liés aux licences des applications de sauvegarde sur bande.

« Après l'investissement initial de 1,1 millions de dollars pour l'équipement, nous économisons 1,4 millions de dollars au cours de l'exercice fiscal 2006 et nous prévoyons également une économie de 1,4 millions pour l'exercice 2007 » indique Bob Davis, Responsable général de Global Technology Services chez Microsoft. « Ces chiffres sont importants et correspondent à deux postes (logiciels et matériel de sauvegarde d'une part, maintenance et réparation d'autre part) précédemment requis pour les sauvegardes sur bande sur 115 sites. J'ai déjà redéfini mon budget pour l'exercice fiscal, en réduisant ma demande de 1,3 millions pour les sauvegardes à distance, et nous prévoyons des économies totales de plus de 1,4 millions de dollars. » 

Ce chiffre n'inclut pas les économies supplémentaires liées à la réduction du personnel actuellement affecté aux sauvegardes sur bande. « Nous nous sommes engagés à réduire l'équipe que nous utilisons pour les sauvegardes distantes », indique Davis. « Nous allons réduire l'équipe de support de 40 %. Cela n'inclut pas les économies liées à la non-utilisation de ressources locales pour la gestion des sauvegardes. DPM, utilisé conjointement avec Microsoft Operations Manager, nous permet d'exécuter nos opérations informatiques sur ces sites distants selon une base simple, éliminant ainsi la nécessité du personnel informatique local dans la succursale.

Environnement utilisateur amélioré

DPM offre un environnement utilisateur très nettement amélioré pour les employés des sites distants qui souhaitent restaurer des données perdues, car ils peuvent récupérer leurs propres fichiers sans intervention du support technique ou de l'administrateur. Ils récupèrent simplement leurs propres données en extrayant des versions antérieures de fichiers via le parcours des clichés instantanés sur le serveur DPM (comme le montre la figure 3), soit via l'Explorateur Windows, soit en utilisant la commande Récupérer une version antérieure du menu Outils de Microsoft Office 2003. Aucune formation spéciale ni logiciel client n'est nécessaire pour cette récupération par l'utilisateur. Cette possibilité augmente la productivité et la satisfaction des utilisateurs, tout en réduisant les coûts opérationnels.
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Figure 3. La console administrateur DPM

« La récupération suite à une perte de données avec DPM est rapide, facile et en libre-service » indique Dan Ulrich, Responsable de service Microsoft IT Utilities Services chez Microsoft. « Plutôt que de recourir à quelqu'un du service informatique pour localiser et monter la bande de sauvegarde appropriée, l'utilisateur accède simplement au partage de fichiers DPM et télécharge les informations perdues. Ce qui prenait des heures est maintenant effectué en quelques secondes. »

Processus plus fiable pour la protection des données

L'environnement utilisateur amélioré concerne également ceux qui étaient auparavant responsables de la gestion des sauvegardes sur bande dans les succursales. Toutes les tâches de sauvegarde et de restauration étant désormais gérées par les trois centres de données, les succursales n'ont plus à charger des bandes, à gérer des bibliothèques et à coordonner la distribution vers des sites de stockage distants.

Même au niveau des centres de données de Redmond, Dublin et Singapour, DPM simplifie le processus de protection des données. DPM automatise nombre des fonctions de diagnostic d'erreur et autres fonctions que les administrateurs doivent sinon effectuer manuellement, par exemple l'envoi automatique de rapports d'état et de notifications d'alerte par courrier électronique, la notification aux administrateurs de nouveaux serveurs lors de leur ajout au domaine, ainsi que les modifications apportées aux groupes protégés. La surveillance basée sur l'état dans DPM fournit des indications en temps réel faciles à comprendre sur l'état des ressources protégées. La fonctionnalité de synthèse d'alerte de DPM combine intelligemment plusieurs événements afin de fournir une vue constamment mise à jour des conditions d'exception ou d'alerte. 

DPM facilite le développement d'un planning de protection basé sur les objectifs métier de l'administrateur informatique, simplifiant ainsi le développement du planning de protection. DPM crée un planning par défaut, de sorte que la protection des données est automatique ; l'administrateur des serveurs de production n'a pas besoin de lancer le processus de sauvegarde. Lorsque de nouveaux volumes ou partages sont ajoutés à un serveur précédemment protégé, DPM informe l'administrateur, lequel peut choisir de protéger ou d'ignorer les nouvelles ressources.

Pour les déploiements d'entreprise volumineux, il convient de noter que le groupe Data Protection Group a constaté que plus la tâche de sauvegarde était importante, plus l'option DPM était essentielle. En particulier, dans le cas des serveurs de centre de données volumineux avec des millions de fichiers et des téraoctets de données, le groupe a constaté que non seulement les systèmes à bande étaient trop lents, mais également que plus la tâche de sauvegarde était longue, plus le risque d'échec était élevé pour les solutions à bande.

Contrats SLA plus stricts

Le groupe Data Protection Services Group prévoit la possibilité d'offrir à ses succursales des SLA plus stricts, en raison de l'efficacité et de la simplicité de DPM. « Auparavant, nous proposions un SLA de 99 % », indique Ulrich. « Mais nous avions du mal à le respecter. Avec DPM, nous prévoyons de dépasser facilement le SLA de 99 %. »

Méthodes recommandées

Les organisations qui prévoient de déployer DPM peuvent tirer parti des méthodes recommandées utilisées par le groupe Data Protection Services Group, notamment :

· Utilisation d'une checklist de déploiement.

· Conception de groupes de protection.

· Préparation de restaurations serveur totales.

· Allocation d'espace disque.

· Planification de stratégies pour les sauvegardes DPM.

· Préservation de la prise en charge de l'état du système.

· Détermination de la fréquence de déploiement.

· Intégration à MOM (Microsoft Operations Manager).

Utilisation d'une checklist de déploiement

Pour qu'une organisation déploie un serveur DPM, ce dernier doit :

· Exécuter Microsoft Windows Server 2003 (Standard Edition ou Enterprise Edition) ou Microsoft Windows Storage Server 2003 (Standard Edition ou Enterprise Edition) avec Service Pack 1 ou ultérieur.

· Être membre du même domaine Active Directory que les serveurs de fichiers qu'il protège.

· Être un serveur ordinaire ; le serveur DPM ne doit pas être un contrôleur de domaine Active Directory.

· Être équipé d'au moins un volume logique (pouvant être constitué de plusieurs disques physiques) et d'au moins un disque inutilisé supplémentaire.

Chaque serveur de fichiers qui sera protégé par DPM doit comporter l'agent DPM et doit satisfaire à la configuration suivante :

· Le serveur doit exécuter un seul des systèmes d'exploitation suivants :

· Windows Server 2003 avec Service Pack 1 ou version ultérieure

· Windows Storage Server 2003 avec Service Pack 1 ou version ultérieure

· Windows 2000 Server avec Service Pack 4 et la mise à jour Windows 2000

· Le serveur doit être membre du même domaine Active Directory que le serveur DPM qui le protège.

· DPM peut être utilisé pour protéger des serveurs de fichiers autonomes uniquement. Les serveurs de fichiers en cluster ne peuvent pas être protégés.

Pour plus d'informations sur le déploiement de DPM, reportez-vous au document Microsoft Guide de planification et de déploiement DPM http://www.microsoft.com/france/technet/prodtechnol/dpm/proddocs/plannification_deploiementDPM.mspx.

Conception de groupes de protection

Une fois que l'organisation a sélectionné les données qu'elle souhaite protéger, elle peut planifier la façon de collecter les données dans les groupes de protection. Un groupe de protection est un ensemble de volumes, de dossiers ou de partages qu'une organisation souhaite protéger. Une organisation crée des groupes de protection afin d'assembler des jeux de données auxquels elle souhaite appliquer la même stratégie de protection. Les éléments inclus dans un groupe de protection particulier sont appelés membres de ce groupe. La stratégie de protection contient à la fois le planning de synchronisation et le planning de cliché instantané. 

La principale considération dans la création de groupes de protection est la tolérance aux pertes de données. Les clients regroupent généralement dans un même groupe de protection les données pour lesquelles la tolérance de perte est relativement faible, dans un autre les données pour lesquelles la tolérance de perte est relativement élevée et enfin dans un troisième les données pour lesquelles la tolérance de perte est moyenne. Un groupe de protection donné peut contenir des membres de différents volumes et serveurs, même si chaque objet protégé peut être associé à un seul groupe de protection.

Les règles suivantes s'appliquent à la sélection des membres des groupes de protection :

· Une source de données peut être membre d'un seul groupe de protection.

· Une organisation peut sélectionner des dossiers ou partages sur plusieurs volumes pour un groupe de protection. En revanche, un seul groupe de protection peut protéger les sources de données d'un volume donné.

Le groupe Data Protection Services Group configure intentionnellement les groupes de protection en fonction de la succursale et non les ressources serveur spécifiques d'un site ou entre les sites. Cette structure facilite l'alignement des stratégies pour un emplacement particulier, et rationalise la gestion des sites.

Préparation de restaurations serveur totales

Bien que les données complètes d'un serveur puissent facilement être restaurées via DPM, une procédure particulière est requise pour permettre à DPM de prendre en charge la récupération « totale » d'un serveur, c'est-à-dire la récupération incluant le système d'exploitation et les données d'état. Pour qu'une organisation puisse effectuer ce type de récupération, elle doit sauvegarder le serveur protégé en utilisant la fonctionnalité Backup de Windows Server 2003, ou un outil tiers prenant en charge la création de sauvegardes d'état système. L'organisation peut utiliser ces sauvegardes pour restaurer le serveur dans un état amorçable, et elle peut stocker ces sauvegardes sur un volume ajouté à un groupe de protection sur le serveur DPM. Lorsque l'organisation nécessite une récupération, elle peut extraire les données d'état du système du serveur DPM et écrire les données sur le support de restauration. L'organisation peut alors utiliser le support avec l'outil de sauvegarde approprié afin de restaurer le système dans un état amorçable. À ce stade, l'organisation peut restaurer les données protégées sur le serveur en utilisant le workflow DPM normal.

Pour plus d'informations sur l'intégration de DPM et Backup, reportez-vous au livre blanc Microsoft Utilisation de Data Protection Manager et Windows Backup à l'adresse http://www.microsoft.com/france/windowsserversystem/dpm/winbackup.mspx.

Allocation d'espace disque

La quantité d'espace disque qu'une organisation alloue sur le serveur DPM affecte directement l'étendue de son historique de sauvegarde. Le jeu complet de stockage disponible pour les répliques et les clichés instantanés est appelé pool de stockage. DPM permet à une organisation de distribuer le pool de stockage d'un même serveur sur plusieurs disques, ajoutant ainsi davantage d'espace au pool lorsque cela s'avère nécessaire. Le pool de stockage offre un moyen simple de gérer l'espace disque utilisé par DPM pour protéger les données sur les serveurs protégés.

Par défaut, DPM suggère une allocation d'espace cumulative pour un volume protégé donné. L'allocation suggérée inclut :

· Une allocation de réplique égale à la plus petite des deux valeurs suivantes : 1,5 fois l'espace utilisé sur le volume protégé et la capacité totale du volume (avec un minimum de 1,5 Go). Pour un volume de 10 Go plein à 40 %, cette allocation est égale à 6 Go.

· Une allocation de cliché instantané de 20 % de la taille de l'allocation de réplique (avec un minimum de 550 mégaoctets [Mo]).

· Une allocation de journal de transfert égale à 1,4 fois l'espace des journaux de synchronisation alloué sur le serveur protégé (avec un minimum de 700 Mo).

Outre cette méthode suggérée, DPM inclut un calculateur pouvant estimer de manière plus précise la quantité d'espace requise pour protéger un volume de données particulier, et une organisation peut toujours spécifier manuellement les allocations d'espace, lors de la création du groupe de protection ou par la suite.

Exemple d'utilisation du serveur DPM

Le tableau 3 offre un exemple de l'utilisation réelle du serveur DPM suite au déploiement Microsoft. Le tableau indique les informations de déploiement et d'utilisation réelle de chacun des 12 serveurs DPM déployés. Il indique par exemple que le serveur DPM qui protège le plus de succursales est DPM 2, situé dans le centre de données de Redmond, et qu'il utilise 1,55 téraoctets sur un espace de stockage alloué de 3,69 téraoctets. Le tableau montre que les 12 serveurs DPM de centre de données protègent un total de 149 serveurs et contiennent 20,79 téraoctets de données ; le plus petit serveur DPM présente une capacité de 3 téraoctets et le plus gros une capacité de 10 téraoctets.

Tableau 3. Utilisation du groupe Data Protection Services Group par serveur DPM

	Centre de données 
Serveur DPM
	Serveurs de succursale protégés
	Capacité de disque
(en téraoctets)
	Disque alloué (en téraoctets)
	Disque utilisé
 (en téraoctets)

	Dublin DPM 1
	
9 
	
3,07 
	
1,90 
	
0,97 

	Dublin DPM 2
	
11
	
6,14 
	
4,52 
	
2,11 

	Dublin DPM 3
	13
	
7,16
	
6,47
	
3,37

	Dublin DPM 4
	6
	
5,11 
	
4,90 
	
2,54 

	Dublin DPM 5
	8
	6,14
	2,89
	2,03

	Redmond DPM 1
	16
	4,09
	3,16
	1,55

	Redmond DPM 2
	22
	8,18
	3,69
	1,55

	Redmond DPM 3
	21
	10,23
	6,19
	2,90

	Redmond DPM 4
	20
	5,11
	3,57
	1,56

	Singapour DPM 1
	 6
	3,99
	2,22
	0,92

	Singapour DPM 2
	6
	2,99
	1,78
	0,90

	Singapour DPM 3
	11
	2,99
	1,62
	0,86

	Totaux :
	149
	63,76
	41,98
	20,79


Exemple de charge des serveurs de succursale

Afin d'offrir plus d'informations sur la façon dont DPM protège l'environnement des succursales Microsoft, le tableau 4 indique le nombre moyen de fichiers et la quantité totale de données stockées sur les serveurs de succursale. Le tableau 4 montre par exemple que certains serveurs protégés contiennent plus de 6 millions de fichiers et présentent une capacité de disque moyenne de 218 Go.

Tableau 4. Charge moyenne des serveurs de succursale

	Mesure
	Par volume
	Par serveur
	Par domaine

	Nombre
	660
	213
	7

	Nombre moyen de fichiers
	110 093
	341 134
	10 380 222

	Nombre maximum de fichiers
	1 672 039
	6 072 431
	36 244 679

	Capacité moyenne en gigaoctets
	70
	218
	6 629

	Capacité maximale en gigaoctets
	417
	1 452
	19 033


Exemple de charge de changement DPM

L'analyse de la charge des changements (quantité de données d'un volume ou serveur protégé qui change entre les sauvegardes) souligne l'importance de DPM, qui fonctionne par la copie des seuls blocs de données modifiés. Tandis que le tableau 4 montre que le serveur protégé moyen contient 218 Go de données, le tableau 5 montre que le serveur de succursale moyen présente un changement de données de seulement 1,8 Go par session de sauvegarde. 

Tableau 5. Charge moyenne des changements dans les succursales par serveur

	Changements
	Par volume
	Par serveur
	Par domaine

	Changement moyen en gigaoctets
	0,6
	1,8
	54

	Changements les plus longs en gigaoctets
	31
	32
	201

	Changements quotidiens importants en gigaoctets
	3,4
	11
	323

	Changements maximum en gigaoctets
	189
	194
	1 204


Planification de stratégies pour les sauvegardes DPM

La planification des sauvegardes DPM implique un équilibre entre la fréquence selon laquelle une organisation souhaite sauvegarder et le nombre de jours de données sauvegardées à conserver, car la conservation des données est limitée à 64 images. La planification de deux tâches par jour permet, par exemple, de stocker environ 32 jours de protection. Davantage de jours peuvent être enregistrés si les données n'ont pas changé, car DPM ne crée pas de cliché instantané s'il n'y a pas eu de modifications. 

Préservation de la prise en charge de l'état du système

La console DPM ne prend pas directement en charge les sauvegardes de l'état du système, mais cela peut être effectué via la capture de l'état du système avec l'utilitaire NTBackup, et la protection du fichier de sauvegarde dormant dans un groupe de protection DPM.

Détermination de la fréquence de déploiement

Chaque organisation doit déterminer sa propre fréquence de déploiement du serveur DPM. Par exemple, la figure 4 montre la fréquence de déploiement utilisée par le groupe Data Protection Services Group pour le déploiement de serveurs DPM pour protéger 149 serveurs dans 115 succursales sur une période de 12 semaines.
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Figure 4. Fréquence de déploiement des serveurs DPM dans les succursales Microsoft

Intégration à Microsoft Operations Manager

Le pack de gestion DPM pour MOM 2005 permet la surveillance centralisée de la protection des données, notamment l'état, la santé et les performances de plusieurs serveurs DPM à partir d'un serveur de gestion MOM. Les informations de santé et d'état peuvent être affichées et analysées dans le contexte de la santé et de l'état du réseau et des autres services, offrant une perspective beaucoup plus claire sur la santé globale de l'infrastructure.

Pour plus d'informations sur la préparation du déploiement de DPM, reportez-vous au livre blanc Microsoft Présentation technique de Data Protection Manager à l'adresse http://www.microsoft.com/france/windowsserversystem/dpm/decouvrez/presentation.mspx.

Conclusion

Microsoft System Center Data Protection Manager offre des opportunités très intéressantes pour les organisations qui souhaitent améliorer la protection des données et l'environnement utilisateur, tout en réduisant les coûts d'administration. Dans un sens, DPM arrive beaucoup trop tard. Depuis bien longtemps, les organisations dépendent uniquement de solutions de sauvegarde sur bande, coûteuses à déployer et à maintenir, nécessitant de longues périodes de sauvegarde, impliquant des réponses lentes aux demandes de restauration et pouvant présenter des taux d'échec inacceptables.

DPM offre la simplicité de l'interface de l'Explorateur Windows pour une solution de sauvegarde et de restauration sur disque, permettant aux utilisateurs de récupérer leurs propres documents. Les récupérations qui duraient autrefois plusieurs heures, pendant que du personnel informatique spécialisé localisait et montait les bandes à partir d'une bibliothèque, peuvent désormais être effectuées en quelques secondes. Étant donné que les sauvegardes sur bande peuvent facilement être effectuées à partir du serveur DPM, les organisations peuvent continuer d'utiliser des bandes pour le stockage à long terme et hors site, tout en évitant les longues périodes de sauvegarde requises par les bandes. 

DPM offre une valeur ajoutée aux organisations qui, comme Microsoft, souhaitent gérer les services de sauvegarde et de restauration de leurs succursales et autres sites distants à partir d'un centre de données haute sécurité centralisé, afin de garantir l'application de méthodes recommandées, tout en réduisant le coût de l'administration locale.

Pour plus d'informations

Pour plus d'informations sur les produits ou services Microsoft, appelez le Microsoft Sales Information Center au (800) 426-9400. Au Canada, appelez le Microsoft Canada information Centre au (800) 563-9048. En dehors des États-Unis et du Canada, veuillez contacter votre filiale Microsoft locale. Pour accéder à des informations via le Web, consultez les sites suivants :

http://www.microsoft.com/france/dpm
http://www.microsoft.com/france/itshowcase
http://www.microsoft.com/technet/itshowcase (en anglais)
http://www.microsoft.com/france/windowsserversystem/dpm/decouvrez/presentation.mspx
http://www.microsoft.com/france/technet/prodtechnol/dpm/proddocs/plannification_deploiementDPM.mspx
Pour plus d'informations sur DPM, envoyez un message électronique à : dpmINFO@microsoft.com
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Profil du client


En tant que leader mondial des logiciels pour les entreprises et les particuliers, l'objectif de Microsoft Corporation est de permettre aux personnes et aux entreprises à travers le monde de tirer le meilleur parti de leur potentiel. Employant plus de 61 000 personnes, le chiffre d'affaires de Microsoft a dépassé 39,7 milliards de dollars pour l'exercice clos en juin 2005.


Situation


Le groupe Data Protection Services Group de Microsoft IT avait besoin d'une alternative aux solutions de sauvegarde et restauration sur bande pour les 115 succursales de l'entreprise.


Solution


Le groupe a déployé Microsoft System Center Data Protection Manager (DPM) 2006, une application logicielle serveur permettant la sauvegarde et la récupération basées sur disque. Les données DPM permettent la restauration en libre-service pour les utilisateurs et peuvent également être sauvegardées sur banque pour la conservation à long terme et hors site.


Avantages


Économies de 1,4 millions de dollars la première année de déploiement, grâce à l'absence de support d'une infrastructure sur bande dans 115 succursales


Meilleur environnement utilisateur, car les restaurations qui prenaient des heures sur bande peuvent désormais être effectuées en quelques minutes


Meilleur processus de protection des données pour le personnel informatique et les autres utilisateurs qui contribuent à garantir la disponibilité des données


Produits et technologies


Microsoft System Center Data Protection Manager 2006


Microsoft Windows Server 2003


Active Directory


Microsoft SQL Server 2000


Microsoft SQL Server 2000 Reporting Services


Microsoft Operations Manager 2005


Microsoft Office System
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